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2 Amérique.
mctenr en leurs earcci, comme chofcbicn a/Tcuréet fibienque fuiuant cctteopi-

nion 1 Amcrique Teroit bornée d'vn Détroit tutti bien au Nurc qu'au Sud. Le tour T'
^'«- detouteslciCoftcs eftfclon 4 aucuns de plus de 5500. grandes lieues dEfpjgne,

"'"'"
Ac félon d'autres ^ de 51000.mil d'Italie, quireuiennent a io6<«.licuèsdet^an-'

ce. Salongueur prifepar c fa latitude, depuis le io66é. degré, iufques où s'eftcnd

le pais connu du codé du Non iufques au 55 du coAé du Su , oùeft le Dcftroit

de Magellan, ell de i977.grandes lieues d'Efpagne, ou de it«o.decepayi. Sa

plus grande largeur prifedel'Eft à l'Oliell ell de ijoo.lieucs dEfpagne,oui48i.

de nos lieues, 6c »u phiscftroit de 18 entre Panama «c le Nom de Dieu. Aurcfte

Hetrcra tire les mefutes de fi longitude du Méridien de Seuille tirant à l'Oùeft

vers l'Amérique. Elle eAdiuifée eni.grandes parties feparées pat riAhaie. ouïe

détroit de terre qui eft entre Panama H. leNom de Dieu . dont l'vne qui eft du codé

duNon s'appelle Se Mentrionale.& l'autre qui s 'auance vers le Sud iufques au Dé-

troit de Magellan Meridionale,0cla3.partieeft celle des Ifles qui appartiennent i

toutes ces deux. Ses principales Riuietes font décrites aux proiiu)ccs>ou elles fe dé-

chargent daiu la Mer.

Qualité*

L'Air de ces grands pays eA fort différent félon leur cloi^emem delaligne,

,

mais la plus grande partie eft fort tempérée,quoy qu'affile dans la Zone for-

iide. Cela d vient du vent fraiz , qui court fouueni en ces pays li, où toutefois

quelques lieux qui font à couucrt de ce vent font fujets à des chaleurs excefliuesi

tcmefmepat fois il fait fort grand chaud aux plus hauts fommets des monugnes,

entre les monceaux de nege. En quelques pays comme au Peru , qui eft entre

lesTropiques, où le Soleil dcuroit tout rotir,lesnuitsn y font nullementchaudcs,

nyfacheufes comme en Efpagne. Au pays deCollao quandon fetreuue il ombre

pour petite qu'elle foit; l'on y lent de la fraicheun mais fi l'on en part, l'on fent

auflt tuft l'ardeur extrême des rayons du Soleil. La fraicheur des nuits vknt
aufti comme i ay fait voir ailleurs de ce qu'elles fon: égales aux iours.&d'aflez

longue durée. Mefme le pays de Potofi, quoy qu'entre les a.Tropiques eft fort

froid i mais les pays du Bralilalfis fous melme hauteur de Pôle font fort chauds.

L'air eft plus ferein lors que le Soleil eft plus éloigné, veu qu'eftant plus proche

il attire force vapeurs, qui fe transforment en pluyes t 6c ce temps eft nommé
par eux Hiuer , quoy que le Soleil foit lors fur leurs teftes , ou plus proche

d'eux , à r:;)fun de quoy ce temps doit eftre nommé proprement Eue.

Quand aux vents r de ce pays, celuy du Non n'eft pas fi communément froid, ^

6c ferein par delà qu'il eft icy. En quelques endrois du Peru , comme au pays

de Lima , 6c aux plaines le Nort eft mal fain , 6c fâcheux , 6c par toute ente

Cofte ils tiennent le Sud pour vn vent fain , 6c fraiz, ferein , & fort gracieux,

& mefme il n'en pleut iamais comme en Europe. Le Non n'a pas auflî del'autre

coftc les proprietez que le Sud a pardeça , quoy que félon l'apparence il doiue

produite mefmet effets à ceux qui font au Sud de la ligne que le vent du Midy

fait en ces quartiers. Car ce n'eft pas règle générale par delà, que le Nort foit

chkud 6c pluuieux comme le Sud l'eft parde^a i mais au contraire il y pleut

aufll bien quand le Sud règne, aiiifi qu'on voit en toute la Sierre.ou Montagnedu
Peru , 6c en Chile : & en Potufi mefme le vent qu'ils appellent Tomahani , qui eft

noftre Nord , eft froid , fcc 8c falcheux au poftlble. Toutefois ce n'eft pas chofe or-

dinaire que ce Nord dilTipe les nuages ; veu qu'au contraire il caufe fouuent de la

pluye. Le Leuant ou Bile eft fort agréable , 6c fain 6c quant à l'Oiieft il ne fouffle

que fort rarement en la Torride. Au reftc ces pays ont pour le regard des faifons

les panicularitez que i'ay déduites en laqualitcde l'Afrique. Ily a oeaucoupderi*
j

uieres, & fontaines, dont quelques-vnes ont des proprietez eftranges que l'ay re-

marquées en leurs lieux, &pluùcurs lacs, dont les vns font li grands qu'on les peut

iuftement appeller Meri, comme entr'autres ceux deTiticaca, &de Maracaybo,

dont l'vn eft décrit au Difcours de l'Amérique Méridionale , l'autre en Venezuela.

Quant à la Mer > il y a des endroits où elle monte chaque iour deux lieues ,& dé-

ctoift de mefme , comme on voit à Panama , 6c d'autres où clic monte , 6c s'abailTc

fi peu qu'on en connotft à peine la diiFcrencc.


